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Nous îî'avonis aucuni secret dle nouv (elle anînée'

à confier' à nos lecteurs ; ma:is il nîy a1 pas <le

coeur mieux disposé que le notr'e ît conteniîr tout

ce que l'hiumt aité peut d ésir'et' d eo vtou 5Otloir et

(le souha1its. Cotluu, h' mîotnde serait une helle

pdace à habiter, si les gelîis était lions, conciliants,

patients et chairitbles !M ais il pat'ait qlue c.'est
un état <le vie biieni diffiile à pr'atique tel'<t qut'il
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'Ol pas que je îî'ai pa pr is tolites lcsý Ptrécautionts.

y a plus <le plaisir', <laits l'existenîce, à métdire, à

se chticanser, à se tiier'à tous les jeux et à foui'.

rer soni prochain (laits les dloubles fonîds. Ilt y al

là tr'op à r'eformner pbour que nous ayonîs itiétie

l'air dle vouloir' l'essayer. Tout ce' que nous ms

siotis oser c'est <le fair'e oubîlier' ces tracassantes

épreuves, à peu près uii quar't d'hcur'e patr sv-

liainle. Si duiran t lat nouv el le aimt ée, nonus pou.

vou s faite dlurer' lail distractioni cinq i îîî tit's de'
IpIlis, hiflîs no0us conidéronis l'ut du's'g'ands tit
faiteu rs dle tl'humiani té.

X;ous vivonîs <laits utn petit pays~ ;flhti rê qtîi'

prête peun au 'i te, patceque tout le mon1 d e trtav'aill

et s occupe, e(t 'epe'nd<ant notis8 sentonis qui' lotîr'

role d'amtuseur' n'est pas <le trop. C'est lépationis-

setent (le tnotre liste d'abonnés qui nous le <lit

tous lejus;et le tîteilleur souhait (lue nous

puissions faire 'à nos lecteurs, 'etqu'ils nous

poussen'lit pl us avan it <dains les ilil 'tirs 5icial-ý eIc

notre titi de siècle. (lt a ne fera tIi, mual à 1 er-

sonle.

Nous ne sotttîîws ni mîoraliste, )ti frondeur et

îîous av ouon)s hume)( qu'il est assiz. dillicile de

devenir drôle en testant liotînête et réservé' et

eni dédaîgnatît les ressources faciles dle la mau-

vaise laîu.cependant, nous sign,1alons les tra-

verts hum liain àl notr ma iinièe c, ave Il'espoir t. d
laisser dans le pubilie quelîjuesi traces <le leçonis

utiles.

Dans lat setain tid<es amteusemnnts par excel-

lence, nous <levons être spîucî:îlcttîî'tt porté à lat

g1aité et (le fait nous souhaitons à nos lecteurs

tonttes les joies légitimtes <le lat vie. L'âge lut r

doit, sans doute, lie nous lite( (lue par accident

tmais toute lat jeunesse est <leý nos amis ; et c'est

Vers elle que nious laehiots cette légion <le ris et

d'êtt'es fanitastiques qune l'iiiagîiation païenne

avait classés parmi les (lieux.

Cjommeii nous Colinaissonts lieu de' chose aux

cote's (le lat I »Ott se e t aux pri x <lu mtarchié, nos

neeu ti touchieront, nullî'înent à v-os comptes de

banque ai a vos opérut ions comîmerciales. M ais

s'il s'ngît de souhiaiter des maî;ris à nos lectrices ou

<le belles et braves filles àc Cux .jni ne sont en-

core que la mioitié d'eux-muîêtes, nous avons de

si riches élénients sous nos yeux q1ue nous pou-

vons prédire àk coup surt' l (ldu l'onili'ur et bien

(les joies ; et s'ii passe~ encore titi neage par ci

par là, on1 peut être certain dI avance qlue ce nie

sera pas lat faute dlu .tî.
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1 I ector était un t hmme fait, néi aux Etats.
1 *tns. R-evenu aut pays, il lit lit connaissance

<l'<tiecliaitfttii' -et)ille. or1do'l lin', élevée par
titi i ses 5 oncles (liii éta(it rêe..". Vil soit' il fut

ànit a iîtet par l'loncle, et la jeulie tille lui
aIp1 rit que soit paretnt avait lhaiatude de prier'
1,11t dev stes invite's de dite lte > itdcité, et quew
leutr bonheiu r d épe ndlai t dle lat fa(:oI td<otit il rein -
îîlit'ait ce devoir. Eu etl''t, le cille plie soit jeune
a liii (le f.i iî' lat î' è t':e derie c'îougi t, aspire
for'temienit et <lit " Mon Dicu, je vous rrcieî
('1 imasse<, m'i »i csse.'ý I vs l'ails il 'Oitt jaiî.s ("té

publiés.
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